
Que les médlas amalgament les âtùentats ântl-66nlt€s aux attaques contre des

l.ranques, des diplornabes ou deB flics nta rlen d I étonnant. Ler:r fonctiôn est de

jeter de Ia poudr'ê aux yeux et non d,expliquer comment de6 gens sror.eanisent pour

cônbattre cette société -
I

ous pguvons palier. trros què irattentat de Ia rue des Rosier's, comrne, ii y-a

deux êns celui de la r:ue Copernlc, est le fait de bandes arm6es au service cles

Utâts, sans dorrte liées aux services sêcrets ; peut-être même tlu trlossad (Services

secrets Israëliens). Pour en arriver à 1e6 ldentifler âvec ltactivité de .qroupes

drextrême gauche, i -1- a suffl de quallfler. arbltrairement ceux-ci cle tefforistes,
êt de trétendre que leur violence est aveugle, leur idéologle floue, ourils nto-
béissent qurà la logique de La bornbe et de Iâ gachette. Comment, s I intemoseni:

.qJ'avement nos "spécialistes'r, peut-on vouloir s topposer par la force ri une soci6té
qui Dernet une telIe corrcertation ? fI faut être très imationel, reut-être fou.

.I1 est au contraire éviilent qutil y â de très bonnes raisons de si i or.rf,osier i ]l
sociéLé bôLu"geoise et ;i ses rerrésentânts i, y conpris Ie gouvernement sociâliste.
Le bilan drun an et demi.r drEtat de Crace est édiftant : une accélération sans
précé(lânt des mesures draustérité €t de répression.

iIâls surtout, Les individus poursuivis pour faits ds ternorlsme ont bien souvent

eux-mêmes exprimé }eurs raisons, que leË journalistes se sont bien gBrdés de ren(lre
publiques. Ces indivldus étant tz'e"qués ou emp-risonnés r 11 leur est particulièrenent
ciifficile de faire connaître leLrr avf{s sur Ia question et dô r.épondre aux calonnies
et mensonges des journaux et de 1a pglice.

Ile lravis de nombreux jôurnall§tes,
risrnerr. 11 faut dire que radio, tëL6,

les spectaculalreË attêntats dc 1tÉt6

et lrarestation de nombreux rnillta;rts
"Action Dlrecterr.

1982. ANNEE DU TERRORISME

ai

1982 aurâ été en France rrl'annêe du Terro-
journaux auront bien falt leur beurre avec

dcrnler ; mâis 6gal.ement rrvec la pour:;ui.te

reÊtroupés soua lrétLquëtte fourre-tout dê

conbne Lcs oLivri. ers
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II{TEBVTEW A LINERATION

Avanttoutequestion'noustenonsàaffirmerqulilnlyapasd-Àconbatindi\,i.luel
contre ltEtat; il nty a, iI ne peut y avoir qurun combat collectif et floha1 ' C.e nresl;

donc pas gouLement Eric !,loreau qui répondra aux questLons ' mais les mil.itanis 'lrr

coll.ctif névolutlonneire du Premler l\ott (C.R.P.A.) .

C.R.P.A. ; La version de notre conpaF'.non nta pas varié drun i"ota depuis oue 1es faits

se §ont dêroul,ês , Reportez-vous au texte dê Ia plainte déposée nar ilaiti'e ver.'è' '
nJe me trouvai vers 23H3O, Ie 23 octobre, place Saint Farleau, sotts lrhorlo'e' r'n

faae de Ia ca8et,ne dee pompiens, non loin de mon domicile, lorsourun indivj.'rtl "rraccosLa

et ne rnsnaçant d|un révoLver rne crla: 'ilTe houqe nas'r ' 'Ie pri's nes 'janher 
'' non colr '

A peine comnançâi-je à courir quton me tirait dessus . Touior.rs en corrant, .jc tra'rer-

sai la rUO HaxO et n I engêgeai dane 1a rue Saint f'Argeau en direction rle la rrre (lc

lilénilmontant, toujours sous les bâIles dont une dizaine ont ef:flleuré iron h]ousol' et

une a travêrsé mon écharpe . On a délibérément eu lrintention et tent6 rlc nrassassiner

en plein3 nuit dans une rue déserte . Les journaux nront apnris que cette hânde 
''ie

tuêurÊ étaient des nembres de la po1lce . or' un seul homme au contâct et une trentaine

en embuscade sans qurà aucun moment le mot police ne soit prononcé " '
... Ces faits ont une qualiflcation juridique: rrîentative drhornicir'le volontaire avec

pràméditation et guet-aPens .ri .

Libération: Les polLcielladnettent rEric nra mais affirment

une armer qutll a voqlu lq ri1 a voulu Est-ce exact ?

c.R.p.A. : Por:r échappèr à cette tentative drassassinat, Eric nra fait c-ue coi]rtin et

11 ntétait pas armé . ses agr:csseurs, qui §ont donc nembres de Ia police, affirrnent le

contrah'e, et lls sont asa€û:mentés .

cependant'ltestprouvéctilsrecÔnnaissenteux.rnêmesqulilsontmenti.Lepou-
vol.r, see fl.ics et Éa justlce se dépatoullleront dans leurs versions contradictoires .

Aux dernlères nouvelle6 policières, ErLc nraurait pas tiré ma.is aurait étlr ârmé'

arrrelt cherché à armer un p18to1et, aurait visé, pointé ...'En plus drêtre fâusse,

csttc no verslon policière êat lnvraisemblable . sortir un pistolet, cl'rercher à lrar-

mer, vlser, pointcr tout en courant quand on vous tire dessus en terrajn ,l''couvert ...

La vérité, creat quê les fLics ont raté leur contrat, alors por'r se iustilier i1s corn-

menc ent par dire quê c|êSt lul qui leur a tiré dessus, puis i1s in.r,'entent un filn .

Franc êschi et ses sbires vont trop au cinérna .

M. Baoussocd
fLLc de choc ,. '
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et Ie fait qrrrils nraient pas réusai ?

Libération: Comnent expllouez-vous liheurê tardlve de la tentativc d I interDel lati on

C.R.P.A. : Sragit-LI drune tentative d I interpellation, ou tout a-triL été préparé pour
une tentative d'assassLnat ou véritable êxécution ?

En DIus, iI y a une chose que nous ne aavons pas encore aujourd t hui: Ies flics. qui
ont tendu un ouet-aDens à quelques centaines de mètres du domiclle de notre camarade,

1 | attendai ent-ils ou lrâvaient-ils déJà repérê auparêvant dane Ia journée et ont-ils
attendu 1e monent proplce ainsi que le lieu désert sâns témoin pour intervenir ?

Sont-ils intoxiqués pour nous tenir pour super-dangêreux, arnés Juaqu I aux dents,
ne sôrtant.iarnais seul-s ?

Iin fait, cette rrparanoiarr correspond à une canpâgne rrhystér:iquerr nals très hien
orchestrôe nar le pouvoir . 11 faut quând même resLtuæ quel contexte politique, éco-
nornique et social permet aux tuelrrs patêntés du minlstère de lrlntérleur de faire dee

cartons, en toute impunité, sur des révolu-tionnalres .
Le système capitaliste est en crise, tout le monde 1e reconnait .

l.lais ce ctui est impôrtant, crest qureLle nrest pas cyclique . Crest une crLse hlsto-
rique générale et irréversible qui investit le slrctème dans sa totalité . Vireux,
Au1-na1,, Lonr4.ry, les squatts, Ies prlsons ... I-es luttes des prolétalres pour leurÉ
interêts inmôdiaLs se heurtent directement à la nestructuration que Ia bourgeoisie
tente drinposcl' Dar tous les moyens . Et dans les périodes de crisc, LE CAPITAL S'AFF-

In:l5 Coi.DlE RAPPORT SOCIAL . 11 nra plus rien à offrlr aux prolétalres que 1a misère,
L.r ,l.isertification, Le béton fLir,.rrê des réserves incliennes métropolltaines, Ie suiêlde
'rar lrhôroine porr les !1us jeunes, en attendant te riéballage de Ia bombe à neutrons .

Dans 1a crise, Ia soc ia1-démocratie a pour r8Le très précis de briser, d t étouffer
1ê:: I ur;tis nrolôtalres, drécraser l talternatlve au système mondlal d I exploitation .

Crest 1à cru t intervient Ia guerre psÿchologique qul cesale de noug faLre passer Dortr

conl)Iices des attentats-massacres: rue ldêrabeuf, rue deB Rosier6, rue Cardlnet, alors
(|le nous nra,..ons cess6 (le dénonc6 ce6 galopcrles comme l r expression de la Uuerre que

se Li',nrent Ies Etats, au 94é des influencee à l rintérleur du même systèmê impériallste.
tln jot:.r, 1'état SJTien et lrétat Français s r entre-assassinent queloueE ambassarleurÊ et
placent cles bonbes aveu,qles au coeur des villes, et ils se réconcl.lient quand ils ont
des interets conmuns, mais ce sont touJours 1es pro!-étalrea et les peuples qui paient

l.e tribut de lre;iploitation et de Ia misère .

Lrobjectif de cette gJerre psychologlque congiBte à déplacer lraxe d I afflontement
de la lutte rJes prolétaires du coeur neme des rnêtropolee vers 1r extérleur .

Tolrt se passe très bien dans Ie meilleur des nondes en Frenêe, et leÉ révolution-
lait oue des mercenaireÈ . Crêst cela que Ies
pouvoir veulent nous faLne croire .

n:rires nc sont en

rÂ:risionnistes au

PebLt

êt leg
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rle vérltable8 .!'Dtf s au poEron contra he r6volutionnairêB prennürt 1e relais .

L'attentat du 3iâilt'ùil. 6uit dê pcu 1r publiortlen par 16 to!'chon dê cê bouffon fas-

ciste J.il. Lepen *r uti ttdocument cenfldcntiol da la poLfea" faisant état dc 35 noms et

adresses cte symptth&ents révolutionrulr€a .Dêt êsntnrdas ont êté Aulvis ât ont remar-

qué un ranègc bÀItt lutour dG laura dornlcllcr . ft qu r adt-cc qul ressernblê plus à un

facho ourun flic du Sy dlcat Indépendant dê 1a Pollce (et lnverecmont ) ? Que les fas-

cistes soient infiltrés dane Ia pollce ou quc Ia polic. marche naln dans Ia main avec

1es -fascistes, lrobiectif êst 1ê mêmê: ên faisânt dea révol,utlonnaires des bêtes sau-

va61es et traquées, Ie pouvoir cherche à nous isoler dê notre nilieu eocial: Le prolé-

tariat des métrorrolQs qui srarme at lutte contre 1a bourgooislê nultinationaLe .

Les cihles sont désig.néeÉ, 1êB Éblrê6 dc lrordrê capltall6ta nront plu6 quià tlrêr

Eric a eu beaucoup de chance dô sren aotlr . Ltinstlnct de vle donne dêa aileÊ et

i1 connait très blen son Quartier .

Libération: Quê fai

c.R.p.A. : Pour les flics et pour qua force reste à la 1ol, cotmo on dit, iI y a deux

nossibilitês:
-soit nous nous rêndon6; maia nouB, révolutionnairaB r afflrnons drautrê8 lraleura ...

et puis pourquoi ne demanderaia-tu pâs eux tueurs de Ia pollce de ge rendre au

rnouvement rêvolutlonnaire ?

-soi.t les flics règlcnt Ie dossi€la à lêur manière bien connuer crQst à dlre qurils

nous fllnguent tous ou quelqucs uns .

]lans Ces deux cae, iI est préférâble que nouB restiong dans la clandeetlnitê .

clandestlns souô Gr.scard, nous sommea contraints à la clandeÊti'nlté sous lr{ltterrand.

La r,auche ntest au pouvoir que pour èffectuer les bassce bcaognes de Ia bourgeoisie '
Tous ceux ctui ont voté ou ont cru un monent à Ia trgaucherr doivcnt Ée aentir blen tra-

his . Renardez la sidértrgle, le nucléaire . IIs appuqucnt à Ia lettre Le plân de

désertification ct de restructr:ration qurlls dénonçaient Jadls . 11 est clalr qurau-

jourdrhui nous devons lutter avec lcg mùnee armes quthler . Le restG nreat que tactl'i'

r:rues réformistes (même armées) ' ou exLstential'iBne de bar ou de salon gôchlaant '

T,i.hÉration: 1 1og clers ? Sr 1 de lrat-

titu.ie demili révol 1a deL

a.r.p.A. : '"orts ou en prlson, iI eet plus difficile de Ee défendre . Ilais nous ne nous

i-aisons pas trort dtillusions 6ur ltavônir de la plalnte . Rcgardc aêul dê Ia sonâcotra '
ca a été une sacrée bagarye âus6l sur Ie plan jtridlque ' et lcs sqrattÉ raalgré Ia pé-

riode juridique dite rrhivernaled . r,lais il ne §'agit pas de L t améllorer ou de s I aean-

ôer avec eIIe, rnais de détrulre L r instltutlon Jucllciaire ' corrne 11 s'agit de détruire

leS nrisons



Seulernent, pour une fois que 1a gueule de la rrbavurel est cncorc l ien vilrirnte êb r-'n

U.berté, pas comme la rue Rossini.r ça Feut permettre de r',ueuler 'Ius florl; .

Lês stratèges de Ia police rnontent (les F.{ros coujrs, Ionrlent lelrs ',riics i .rrr:ri:

coups de pub-intox . Et a'prèS, ils nous entement dans Ies cal]l.s de iiêtcrtion ou r, lr
norf.,-.ue i nous contraifllant dans Ie mei]leur des cas Èr la r],<fonsj.v" . I1r tr6tt'1ra1çn1;

clue n6us nrexisti6ns que quand lls nous: font exlster, au €ê (le leurs lllitzlirie'r . '.lL

après il fauclrait, pour clôgonfler ltaffaire, quron srécrase devant les .iuqes, sjîon...
ou nieux, quron dise:rttr,Ierci t{onsleur lragent de nous tirer .lessus'r .

seulement, dans l rattentat du 20 octobre, iLs aont pris en flaf:I'ant rlrli't ,le I ^n-

songe nachiavéliquê , et 1â plâinte â sr.rtout pour but de le soulitnerr ,re nê 'ar: l.Ô

faire oublier, bref de d6masquer 1a fonctlon essentielle c1e l-a police Doliti(lue c1e 1..

social-dénocrati e . Nous estlmons avolr fallli paJ'er âssez cl'er (1:r rrie rlrutr cn:nara'lr)

pour ne nécliger aucun moyen de contre-informatLon, pour dôvelopner, laire colrnai l;n.

nos anâlyses-praxis sur la Xauche dénrasquée, gur: Ia centralit6 de la Iul;t+ irnolibaire-
révolutionnaire dans les m6tropoles, Êü' Ia guerre soclale r.le lonîue durlie nour .l- o

conmunisme .

tion: Les liciers dans Le cadre cle lrenouêtc clri al- nenÔ

à It lnc de et Cha . Etiez-vous relatiôn cuz

et-pourquo! ?

C.R.P.A.: 1,1. Camlllerl, C. Grosnangln, O. Chabaud font partie intér-tfante du louve'renh

révoLutlonnâire . Nous tenons à leur t6moiflner toute notre solidarita) . ce sont ('ler;

prlsonnlerê polltlques, comme J.l,'I. l/'lorizet, Gilles Collombr et tous ceux .,ui continuent

1e combat en prison . Les prlsonniers politioues repeuplent les prisons de llitterrand

cônnc i1s peuplaient celles de Giscard . Parce que 1es mêmes causes - liexploitation
qénérallsée et l roppressj.on quotidiênne, produisent Ies rrêmes effets - Iâ lutte pour

en finlr avec ce système l'rarbale, la ri:sistance .

llEn prison, il nry a pas de différence entre 1es soi-di.sant nolil.i^ues et 1es soi-

disant .bolt-communs, iL y a seuLement ceux et ëe1les crui se battent ct ceu)i ou cel:l as

qul ranpent .'r Taleb Had.iâ.j .

llous, drr Collectlf Révolutlonnair:e du Pralll er Aott, aCii-rmons (Ite nôut de"ons riac-
tualiser Ie propanme politique de Lutte arméè de long,ue durée pour le con.'nrr;tisrne .

Aux,rehelles et révolutJ.onnaires enprlsonnés de se Frononcer artssi .

C.R.P.A.: llous avons été niutantt d'Action Directe .'iusoutau 10 aott 1982' nais nous

n rêvons plus rlen à voir" avec êette orqanlsation . Ilous avolls décirl6 lrncla'cemenL : ar-

ce que des divergences profondes nécêssitaicnt une red6finition du pro.iet politioue et

qurune inflme fraction a cherché de nanlère autôrltaire à entrainer f I ens4,"rt)le dans

US
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uhe strâtéttie erronée . Cette stratégie ê6t emonée pa?c e ourellê ,lléplace la lutte rér
volutionnaire r.ltr centre des mi,tropôles verE le.s périphéries aoumlses au .ioug imp6ria-
liste . La rruerre irnpérialiste nlest que lreffet, 1a cause esBeütielle étant le systè-
ine capitaliste, sa crise aujourd rhui irréversible . CtESl' LA VoLoNTE DE SUR\rrii DU SyS-

tnilE CAPITALTSTE EII TAIIT QUE RAPP0RT SOCIAL QUI ENGEIIDAE LA GITERRE II,IPERIALISTE, IÂ
I'IIICi.E,qRI SATIOI'I, E? I, I II\FORI,IATI§ATION .

Àutreraent dit, crest principalement le lutte du peuple al.gérlen qui a été déclslve
.1ans l-a lihi:ration de J-rAlgêrie de lrimpérialisme françai.s (c'étalt cl6Jà 1a clique
- iitt errancl-tefferre ) . Crest 1a Lutte du prolétarlat métropolitain qui. nous libèrera
,le la botrrceoisie multi-nationale . Quê seralent les tévolutione palestinlennes, polo-
rni.:;es, dans un rnonde entièrement gous Ie Joug de ltimpéria).isme ? IJn Etat indépondant
nrôtant .jarrais ou'un Etat .

Stre internationali ste, crest lutter dans son propre na:r's . Se battre contre les
;ru1tir.c ti or-lales ' l. I el{p}oi tation, Ies plans dê désertification et de restructuration de

Ia bourgeoisie, crest assurérnent Ie meilleur soutlen aux justes 1utte6 de libé::ation
nationale.

Tiens, un exemple significatif: lors de Ia venue de Reagan en France, et de la nani-
: eritation de nrotestation . Un comitê antl-lmpérialiste i,iéologique êt groupusculalre,
:r'rec dix irilitants derrière une banderole, êt, devant, les autonornes 1-rar centalnes, ..

soit-rlisant anolitiques mais qui scandalent le seul mot-(] rordre juste: ttoontre lrlmpé-
rialisne, Lon.er,ry, Vireux nous nontrent Le chemln .'!

Action Directe a cessé drêtre une organisation communiste quand, sous prétexte
1 | international i sne, el1e a confondu soltdarlté révolutionnalre lnternationale avec Ie
nénris des luttes prolétaires icl . En désignant les irautonomes illuminésrr comne por-
teurs du pro.iet politioue de redéve!-opper 1a lutte révolutionnaire sur tous 1ês fronts
de Ia GtlEnllq SoCIALE' 1a tendance "anti-impériall ste-sioniste'r a désigné à Ia répres-
sion ce qui hante le plus 1e pouvotr: un processus révolutionnâlre qui, partant de la
rêalitô, tente de Ia faire proÉ*.esser . Noua avonB 6oua-évalué polltiquenent, parce
.!ue nous étions dans une phase de redéfln!.tlon, lranticlpation dc Le concentrâtion dea

attarrues du pouvoir .

Action Directe a corespondu à une pérlode de lthlêtoire du rnouvement révolution-
naire; il sranissait de sortlr de la préhistolre, de démontrer que Ia guérllla étatt
nossillè, juste et .justifiée en Francê . Le processus révolutlonnâlre est un procêssus

en nouvêment et les attaques sylbollques nry participênt plua . MBac ei lcs génocldes

des palestiniens ou des paysans du Guatemâla sont odleux, crest torrt ce sJtBtème dtop-
pression, cette non-vle Liée et niée qul ê6t odieux et qul, pat: sa pêrpétuation, con-
tribue à lrodieux Là-bas . AuJor:rdrhui, 11 araglt drenraciner la lutte armée dans 1es

luttes prolétaires . Crest à dire de lutter pour Eagrrs r et non par êtâts drâme . I1
ne sr:lllit pas de dire Tollf PoUR LE CoMMUNfSI,!E ot TOtIf POUR LA REVOLUTIOII nour être
co:lnuniste et révolutionnaire . I1 6ragit de favorlser L i AIITo{RGANI§ATION DU PRoLE-

lrAnIÂT 1..nl'noP0t,r1'ATI{ .



Lllrêration: litiez-vous clandestins âprès lrârestation 'le Caniller.i, , ro,tnn in ^r !" 1

Chabaud ? Sinon, oue faisiez-vous ? I

C.R.P.A. : Après l rarestation de J.1,1. Rouill,an et t{. ld6nls.on en J.380, le porÿolr
claironnait sur lrélimination du mouvement révolutlonnâlre . Sa contlnuetlon tra
surpris .

Le pnojêt global de.répnession de lrEtat (ch0rnaqe, lnfornatlouer huclajalre, r:riio:rl,
tlôtage et flicage du quotidien) , détruire la subverslon même dans ses aÉnects lnstl:r-
ctifs - 1es squatts - faisalent que Ia luttê révolutionnaire ne pourrsit Ètnt: orro cl.an-
destine . I{ou6 avLôns bien anaLysé que les nouveaux qérants de l tEtât eü,!,tlnualent ce

programme - encore mieux avec 1a preuve fla€!'ânte de la collusion :itat-Socla-l -r'lâ .ror:ra-

tie-bourgeoisie - les super cadeaux au patronnat entre autrês ...
Mais nous ne pensions pas que déjà Ie siraple falt dtêtre r6volutl-onnalre atâil .:es-

slble de peine de nort administratlve ou d t enprisonnenent .
Nous préparions des énlsslons de radio sur les luttes dans J.es prl.sons, .:o:ltlon:.r i-lc,

affiches et nous rendions rians des domiclles connus des flicE . Contlnuant en cel.l !.ê

protiranme esquiqsé dans 1e tract distribuê lors de LroccupatLon de lt.^,:,ênce de (:on-

trole Social (A.N.P.E.) rue de DelLeville, et formulé lors de l,lntervls I i une rarli.o
Ie 16 aott 1982 . A savoir, participer à 1a réonr,anisation du mourrenent offen::lf ri4

Citroën à Vireux-Chooz .

Des lieux de réappropriation de vie collective consciente (s.ruatts trâns.resslos )

aux carlDs d I anéantissenent .

Parce flue nous anaLysions que ctétalt seulement à partlr do cette t ecomposltio,r -r4-

centres dê }utte quc se dégaÂera un projet orr,zrni sationcl pour le conrnrrnisie .
i.lais au.jourd'hui, Ie sinrple fait drêtre révolutionnafue est passlble fle la neLnc ,ie

mort adninistrative et d temprisonnenent .
L t attentat du 20 octobre nous a remis dans nos basliets .

Ivous continuerons donc dans 1a clandestinité ,

Oir ,':r rr.AISOll DE liE IiEVOLTER

Collectif Prenien Aott

I

" Lo LLlre.t <

ou Lo montrl

(DroÊeou rtes

L lo!,:hno\rLsbes)

Révofutionnaire du

ItAlt
C I{ 7rP'l'Ô



À-.-eL dtun .r,.oupe cje ô.LsonnLe.s_de Faesne:

t.' i:.:::.f . t<imoione son entière solidarlt6 avec Erlc tloreau et toutes 1es victimes po-
t.',-rti-el1.§ de la Police
1!! r:rnr/.!r.s .:ns France-soir, des fla6h8 qui 6e succèdent, annonÇânt telIe amestation,
tel le ex;rar:ttlon ...
'or,r: 'li::.nrnons sans mal le proiil du Pouvoir . un pouvoir doEt -la préoccunation ma-
lr'rrre est rle sâuver la Pollce, de 1â haine et lrinsêcurlté qurell-e engendre .
rl r;ur'"it drêcouter le "Goril}e Franschesi'r, à nui 1a bêtise ne donne pas de couleur
r.oli.Li tuer portr sren convaincre .
ÿ rCtnt. .rrtlI soit ::lose ou BIeu nrarinet ctest 1réliminatlon des reheLles! ta série
nriirc iorr les t::clus! Ia nain basse sur nos citéeI
i)es c:rasileurs de *cranes, de râ p.J. aux réducter.,rs de têtes re le T.v.: nartout 1e
crir.e sous coutrert de Justice t

ti"i erlre lndlfférencié où Lê sidéruraiste du Nord, 1e squatter parj.sien, le braqueur
,les l-,trnlieues ont toutes 1es chances de devênir Ie 0ib1êr d rau-ior.rrd rhui .

''iê.it tott.iours lIobsessLon du Eouc-émissaire taillé sur mesure, à offrir en prine atx
:r..n,licnts c',; cornorratlons âvldes de Bécurlté .

{'rest tou.rours cette volonté de clas6el Ce souci de légitimer un système inique fondé
:ur la rrlolence 6eononlaue et la Dolitique du Crime !

r:o,n[ênt, dÀs lors, ne pes anplâudir lonsoue 1e6 chateaux brulent I

(:ornênt ne pas rLre dêvant Ie nonument aux morts de Ia police !

Ft tôut ca êst hlên lüonal I

'^u:':,] on connait Ia Prlson I

llua:rri on §alt ]es gulcldesr 1eg renoncements, la folie provoqués chaque -.iour par cette
i.i.i-il;. iiê :'!7:r, e ! Sôciété, du reste, qui nrexlste que dans lrEsprit du Capital et
c.,!.rti ries eoncr.err'ês !

l,es anr,'els âu llmchaqe, ]a chiennerie des médlas ont du mal à masquer Ie Sauve-qul-
',.rrt'ri.nrirall
Lrar:'oisse du Rat, Darmi lês siens est totale !

I'e scul élênent de cohés5.on, la seule Iégltimltê dont peut s remparer 1e pouvoir sans
Etre rtdicular crêst Ia Peur ! La peur qui'unlt les bourgeois, le maglstrat, le br.rreau-
erâte Cans La mlme cave .
En §urfac€r Ie halne en tÊter Ie calibre à Ia rnaln, les sondern-comnandos se livrent
au Flltzkrfe.c . Lcs aouatts tlendront-lLs facê aux ftlcst?!
?andls aua la nresse cofnate res brèches - Exploslon drun silo3 12 morts - et éponlze

la:j hn,rruros - ivresse drun fIlc sr:r La voie publlque: un mort .

l.ns rêher.les narcourent les métroDoles êt pû:éparent le têmps des ineurrectlons .

M.A. dê Fresnes le 29/LO/A2
P.sl.! Ît cornne la réalité dépasse 1â flctlon, nous anpelons rlès à présent à lrlnsur-
rectl on ... Corancncer par Fresnes
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A Lo suLEe de Lo benboblve drossosslnob du n^.,ôl.ul i._onnolfe r-.,=-,"
EnLc More<ru pon clLf,fÉ.enbs se.vlces de pot-Lce ("0-.10-, ;). ']';;,t
Le oaoupe ouaueL oppoaLenoLL ceLuL-cL occonclo gno i_ng61-17i_p11, , '
ou jouanoL I'Llbér.otlon"; Leouel iour-noL ne Lo ôuht_Lo iorroL§.'
Nous nepnodulsons cL-conLae Le bexbe.Je cel,r:e Lntcr-vler,,,
olnsl aue L'opneL rJe soLLdonltÉ Lonc,:. oon un nnouôe cle ocL-
sonnle.s c,e Faesnes à ceEEe occoslon .
Poua outont oue nous nulssLons Lc sovoLn, à L,heune ocbu.LLe
(moL 83 ) EnLc [/one<lu est bou-i ou.s t-noaui) et son c/-our . nr ,:lsi_
LLLégoL . Bon cou.oce, Les eo.s !

A Eltne dren.oEurn, LL fouE sLônoLe. ôue Les Llhnolr.Los
ttLtEncre SLrnpothlnuetr eb rLo,l?ouLonoeaLe" sLrnoLi,es en ô.?

i1. 16'616.'-,^ ' ;-,
sr'0e.-f [.L.

nrossur.enb pLus Le .jépôE des

bccchunes Lndleuées, suLbe oux

nombaeur ennuls ctue celo Leun

o otbL.é . lL .este enco.e
trLe Jorcton Llbr-eüeb, oout

ce.bolns Ëextes, Les âdlt-Lons

D0c0Ir1

Pl-us .oaemenE oussL, "Ombnes

BLonc,'es" (nue Go,-betto à

Tou Louse)

A qouche: ertaoLL (lrune re vr r,,)

dLsponLbLe ,l L 'A, iJ. p. E.

(cEFRANE - lta??4 du 1-4.-1 )^.1\
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